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LA CIE DE PUBLICATION DE LEVIS, Prop.

ILS AURONT DES SIEGES
LORS DE PROCHAINE SESSION
 

Les honorables MM. Charles Dunning, ministre des fi-
nances, et J.-G. Gardiner, ministre de I'Agricultu-
re. — On ignore encore où ils se présenteront. —
La machine électorale de la dernière administra-

LEVIS, VENDREDI, 22 NOVEMBRE1935.

Au Collège de Lévis
 

Par suite d'une indisposition

subite «l’un acteur, la séance en

honneur de la fête de M. le Dis

recteur, qui devait avoir lieu jeu-

di le 21 est forcément remise au

B

 

Aux hommes et jeunes gens
de Bienville
 

Les hommes ot jeunes gens de
icuville sauront sane doute pro-

fiter de l'occasion qui leur est of-
ferte de faire une bonne retraite

NOUVELLES DE LEVIS ET DESENVIRONS
Votre carte ?

 

Nouges À iwtenir votre eatte

pour le grand banquet aux huîtres

qui sers donné par le Cercle des

Voyageurs de Commerce de Lévis.

le 30 novembre prochain, à ln salle

Dion, rue St-Louis, Lévis.

EQUOTIDIEN
A une grande assemblée à

les constructions des bo
de Québec est la moins

ee

ENOOURAGRS
LB JUURNAL LOOAL
Ney

Abonnement $2.00
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L'HONORABLE J-E PERRAULT
DENONCE SES ADVERSAIRES

 

Valleyfield. — Progrès dans
unes routes. — La province
endettée, — Les grandescompagnies. — Principales sources de revenus.

 

fermée, Cette retruite, préchée par
le R. P. Lelièvre, O.M.I,, com-
menvera le ler décembre jpro-

 

tion. 28 novembre.
Non seulement les convives

pourront se régaler des mets sue

 

SESSION EN JANVIER Communiqué “AMIE DES TRUSTS" — NON!
 

Otluwn, 22. — Le parti libéral

verra prochainement à trouver

des sièger pour deux de ses minis-
tres qui n'étaient pas candidate

lors de la dernière élection généra-
le, les honorables MM. Charles

Dunning, ministre des Finances, et
James-G. Gardiner, ministre de

l'Agrieulture.

On troit que ces deux ministres
représenteront chacun un comté
avant que ls nouvelle administra-
tion rencontre le parlement, ce
qui, d'après ce qu'a laissé enten-

dre le premier ministre Mackenzie
King, devrait se faire en janvier.

Onne sait pas encore dans quels
comtés les deux ministres poseront

leur candidature dans des élec-
tions partielles.

Le ealme règne dans les cercles
politiques depuis quelques jours
tandis que le premier ministre se

repose des fatigues de la dernière
lutte électorale dans le sud amé-

ricuin, en Georgie.

 

prochain lui semblait être le temps
le plus propice pour une telle con-
férence.

Lorsqu'on lui demanda wi le
gouvernement ullait jeter au pa-

nier la machine électorale vrgani-
sée par la dernière administration
au moyen d’une loi de la dernière
session, M. Lapointe répondit que
le gouvernement n'avait pas eu le

temps de considérer la chose,
mais qu'il serait probablement
proposé des amendements à cette
législation au cours de la prochai-

ne session.

L'hon. M. Power
hôte d'honneur

Ottawa. 22. — Le ministre des
Pensions et de la Sunté Nationale,
l'hon. M. C.-G. Power, sera l’un
des hôtes d'honneur à un banquet

qui aurn lieu ici lundi prochain et
feru partie de la célébration na-

 

Les Arts Domestiques

L'inscription aux divers ne

cours paroixsiaux d'Arts Domesti- |
ques, à Notre-Dame de Lévis, à eu

lieu Hier soir après la cérémonie À
Ste-Thérève de l’Enfant-Jésus.

cons

M. le Dr Arthur Fatard
donne une conférence
ce soir |

 
 

Laval de Québec, une intéressan-, se
te causerie sera donnée par M. le
Dr Arthur Fafard, président de lu
Société Lévisicnne d'Histoire Na-
turelle,

M. le Dr Fafard donnera cette
causerie sous les auspices de la
Société Linnéenne de Québec et

parlera de “La migration des pois-
sons”. Tous les officiers et mem-
bres de lu Société Lévisienne

d'Histoire Naturelle sunt fgvités i
cette cauverie, -

n

Lé

registrer leur vote & ces polls.

aujourd'hui et demain de 1 h, a

10 bh. p. m. sont tenus à: 1" au
Bureau d'Enregistrement rue Fra-
ser, Lévis : 2° ches M. Joseph La-
frenaiv, rue St-Jean, Charny.

Les hommes et jeunes gens de

chain,

Qu'on se hâte de douner sou
un au presbytère de Bienville.

On commence à voter
aujourd’hui

 

Tel que nous l'avons annoncé

ront absents. pourront aller en.

Ces pulls provisoires ouverts

 

ne faut pas manquer ça !
 

vis ne manqueront certgine-

culents qui seront servis, mais en-

core ils auront le privilège de gu-

gner un magnifique prix. Soyons-v.

Licence de radio
 

 

Les propriétaires d'appareils ra-
,dio-récepteurs voudront bien se
 

jhier, deux polls provisoires ont souvenir qu'ils devront se procu-
été établis en vue des élections. rer leur licence avant le 30 no-
provinciales. Les employés de che. | vembre prochain. De la sorte ils
min de fer, les marine, les voya- t'éviteront des procédures de

Ce soir à 8 heures, en la salle geurs ou autres personnes, qui ne, Part du Ministère de la Marine.
de l'amphithéâtre de l'Université pourront voter le 25 parce qu'ils

 

Avis aux membres du club
de pichenolles
 

Tous les membres du club de
pichenolle de Bienville gont priés
de ve rendre & leur loca). ce soir

à 8 heures, d'où ils partiront pour
aller réciter le chapelet à la cham-
bre mortuaire de feu Dame Lo-
renzo Gagnon. mère d’un de leurs
confrères.

Le Secrétaire.

 

Fe

Valleyfield, 22. L'honoeable
MED Perrault, wnistre de ln
Voirie et des Mines, parlant hier
soir, ici, eu faveur de M. 1-1.
Godbout, candidat hbéeal dans
cette division, à dénoncé Valliance
Duplessis-Gouin formée du parti
conservateur “qui ne cumpte plus
aucun grand homme dans ses
rangs”. et de l'Action Libérale
Nationale “dont le chef a tourné
le dos nux hommes qu'il appuyait
autrefois,”

“Sous le régime ‘Faschereau”,
déclara le ministre |, “de grande
progrès ont été accomplis dates lu
construction de bonnes routes. et
plus de quinze mille milles de che-
mins ont été construits. Le gou-

Vingt cardinaux
seront nommés

 

Cité Vatienne, 22. Le 19 dé-

 

VeTNEMEUL 2 aisstiiné NU pour veut
de la dépense du capital, et
municipalités fn balance, Depuis
1929, NO00 milles cle routes ont
ÉlÉ coustruiles vu coût de 872,-
HOON, eC le travail n été distri-
bué en 1,500 municipalités.”

L'uon. M. Perrault ajouta” qu'il
avait en vue plusieurs projets in-
téressants pour le district de Val-
leyfield et qu'il espérait les réali-
ser avant longtemps.

los

CI y no plus d'un an”, poureur-
vit le ministre de la Voirie, “l’ho«
norable R-B. Bennett disgit au
cours d'une conférence _iutacpro-
viucisle que toutes les provisives à
l'exception de Québec étaient dane
Une mauvaise position financière.
En effet, ln cette per cupita de la
province de Québer s'élève à $43.
tandis qu'elle s'élève jusqu'à 8205
tans d'autres provinces.”

Discutant lu question des taxes
et Une accusation de l'oppositionLe premier ministre intérimaire.

l'honorable M. Ernest Lapointe,
ministre de In Justice, n déclaré

“lier soir qu’il ne savait rien de la
probabilité d’une conférence im-
périale l'été prochain, en dehors
de ee qu'il avait pu lire dans la
presse, Muis il ajouta que l'été

qualifiant la provinee d'“amie des
trust" M. Perrault déclara : “les
principales sources de revenus pro-
viennent des grandes compagnies,
et les taxes qui frappent les ban-
ques ont été augmentées de 40
pour cent”.

aLaggggblée fut présidée par le

Mort de Madamement pas l'occasion de se divertir

Narcisse Grenieren acceptunt d'aller au grand

euchre-boucune du Patronage de

Lévis. Cet événement est celui le
plus recherché chez les hommes
et jeunes gens.

On nous apprend que rien n'a
été négligé pour faire un réel sue-

vès de cette soirée. D'abord il y
aura partie de cartes, puis on dis-

tribuera de In tire et du tabne. En

plus il y auçu représentation co-

cembre prochain À Saint-Pierre, te
Pape Pie XI tiendra un consistoi-

Ce matin est décédée à l'Hôtel-|re publie alors qu'il remettra le
Dieu de Lévis, à l'âge de 43 ane, |Chapeau rouge à une vingtaine de
Mme Narcisse Grenier, de St-/Houveaux eardinuux.
Ephrem de Beauce.
Le fourgon-automobile de M.

J.-P. Thibault a expédié ce midi
lex restes mortels de la défunte
dans sa famille à St-Ephrem.

 

Séance dramatique et
musicale

tionale du 10e anniversaire de la

fondation de la Légion Canadien-
ne. Les nutres invités d'honneur

seront lPhon. M. Ian MacKenzie,
ministre de la Défense Nationale] Une séance dramutique et mu-
et I'hon. M. Norman Mc L. Ro-|sicule sern donnée mercredi soir
gers, ministre du Travail, prochain à 8 h. 15, dans la salle,

du Couvent de Bienville, au pro-
fit de cette institution.

La même séance sern jouée di-
manche après-midi à 2 h. 30 pour
les enfants. Le prix d'admission

  Toutefois Mgr Luigi Maglione,
nonce pupal en France, recevry
probablement gon chapenu rouge à[maire T. Billette,
Paris conformément à In coutu-" te cnndidat Hibéral, M Cnt.
vue. Le président Lebrun ser ap- bout, et plusieurs autres ornteurs
Pelé à le lui remettre furent également au programme.

   
Sentence dans huit jours

 

~~ CONSTABLESSUSPENDUS
Après enquête sur les troubles survenus à Montréal. —

11 prévenus plaident coupables. — Un autre .subira
son procès.

 

Montréal, 22. — Après enquête
sur lex cireonstances qui ont ac-

compagné les troubles survenus

nu cours de l'assemblée politique
tenue mercredi soir par l'hon. M.
L.-A. Taschereau au marché St-

massées sur la place St-Jacques et
dans les rues adjacentes. La fonle

a été attirée sur le marché à la
suite de l'annance que des trou-

bles allaient se produire au cours
de l'assemblée.

est de 10 cents. On voudra bien [mi
acheter si carte au couvent avant

dimanche, cur ce jour-là il n°y en

aura pas en vente à In porte de la
salle,
Les billets d'admission pour la,

suirée de mercredi sont en vente

ser
Ais i

qui sauront vous intéresser.

Déficit de $9,000,000

Quelques numéros de vaudeville
pont également présentés À l'ux-

On fern bien de retenir va carte

rapidement. Le prix d'admission

au couvent où chez les artistes est de 50 cents. Il ne faut pas
manquer d'assister à cette soirée.

La lutte contre

que par un maitre de l'art,

tance.

l'avance, «ur elles s'entéveront L'individu de Tauzon, qui a été
arrêté In semaine dernière of qui
devait recevoir sa sentense hier,
jouirn d'un sursis. Comme il n'y

avait pas de procureur de la Cou-
ronne à lu Cour hier, À cause des

élections, le prévenu recevra sa
sentence dans huit jours.

 

L'hon. M. C. Murphy|

 

 

L'hon. M. John-Hali Kelly

Kelly.

Il a vireulé des rumeurs, hier, à

Message adressé à la Presse

UNE RUMEUR EST DEMENTIE

 

n'a pas reçu de balle. —
Canadienne par M.

 

été publiée dans les journaur,
Jacques, M. Dufresne, directeur| Le département de la police

dela police à Montréal, & annon- [municipale avait envoyé sur les prévu en Alberta la religion en est à l'hôpital effet que Thon, NM. Jobn-Hall} aujourd'hui, à l'effet que j'au-
«é hier soir que quatre constables \lieux 150 constables dans l'espoir Kelly, M.C.L.. ministre sans] ruiz recu une bale, hier, à
avaient été suspendus de leurs

fonctions.

Le directeur n’a pas donné les
noms des constables et il n’a pas
fait connaître les raisons exactes

de ces suspensions. Il rapports
verbalement à l'administration de
la ville que l’avalanche de légu-
mes qui brisa les 21 fenêtres ve-
naient d'un groupe de turbulents
qui s'était réuni, en dehors du
marché, pour lancer une salve de
projectiles pour disparaître ensuite

 
de contrôler les fauteurs de désor-
dre. Dix-huit arrestations ont été
faites.
En Cour du Recorder, 11 des

prévenus ont plaidé coupables à

l'accusation d'avoir causé du trou-
ble et ont été condamnés aux frais,
soit $3.50 chacun. Quatre autres
n’ont pas comparu et leur caution
de 620.00 n été confisquée. Deux
autres ont été condamnés à $10 et
820 chacun ou à un mois de pri.
son. Le dix-huitième accusé plaida
non coupable et son procès a été

dans la foule des 12,000 personnes fixé au 28 novembre.
LJ

Lord Winterton
serait ministre

Londres, 22, — On & appris
dans les cercles politiques hier

soir que Lord Winterton sera pro-

bablement nppelé à siéger dans le
cubinet anglais.

On s'attend À ce que, avec la re-

Arnie «du marquis de Londonder-
ry, lord du Sceau Privé et leader

S. E. le Cardinal
à Saint-Sulpice

Paris, 22. — Son Eminence le

cardinal Villeneuve, archevéque de
Québec, et son Eminence le cardi-
nal Verdier, archevêque de Paris.

ont tous deux célébré une grand”

mexse au Séminaire de St-Sulpice
à Isay-les-Moulineaux.

Le cardinal Villeneuve, en rou-
te pour le Canada après un séjour

Edmonton, 22. — Le déficit du
gouvernement d’Alberta pour l’an-

née fiscale se terminant le 31
mars s'élèvera à près de $8,000,000

d'après l’hon. Charles Cockroft,
ministre des affaires municipales.
“Au 31 mars 1936, nous aurons

un déficit apparent de $4,500,000.
dit le ministre, mais oette somme
ne comprendra pas les dépenses
du secours direct et de l’aide aux
fermiers.
Le gouvernement a engagé M. m

R.-J. Magor, de Montréal, pour |
étudier les moyens de diminuer’
les dépenses et d'augmenter les re-
venus de la province sans nuire
À son crédit.

Le premier problème est celui
du rembuursement des dettes, À
ve propos le ministre a déclaré :

“La validité des contrats sera res-
pectée mais je suis convaincu

qu'une obligation n'a pas plus de
valeur que sa vote nur le marché.”

ré

tr 

 

Deux Oursons

 

Chine Soviétique

Le ‘‘Sans-Dieu” fournit à ce su-,

  
jet des précisions intéress ates.)
On lit entre autres : ,

“Sous la direction du parti

gions soviétiséen...

‘La jeunesse paysanne a su
epris de son propre ohef la des-

truetion des temples...
‘Dans les régions où le mouve-
ent soviétique à pu se consolider
n'y a plus de popes et les égli.

ses bouddhistes ont 8té brolden..,
“Dans sa luite contre la reli.
on, le parti communiste de Chi-

ne s'inspire de l’exemple du parti

communiste russe victorieux.
‘Le décret soviétique (en Chi-

ne) eoncernant le mariage établit

la liberté entière du mariage
du divorce.”

et

———EEE rs

Il faut entretenir la vigueur du

corps pour entretenir celle de
l’esprit. — Vauvenargues.
RE

  

Ottawa, 22. — On a rapporté,
hier soir, que l'honorable M. Char-
les Murphy, ancien ministre des
Postes, est dangereusement mala-
de à l'hôpital civique d'Ottawa.

communiste chinois, le travail an-Les médecine ont déclaré qu’il n'y Chouinard, député sortant et can-
tireligieux se développe dans les, avait encore aucun danger immé- |didat libéral.

diat, Le malade qui est âgé de 71
ans a subi une transfusion de
sang.

 

Exploratrice de retour
—

Mme J. Norman Henry et sa
fille âgée de 20 ans sont arrivées

à Vancouver dernièreuent après
un voyage de 1200 milles dans les

bois de la ColombieBritannique.

Elles nt suivi en grande partie la
sroute que l’expédition Badeau dut

abandonner l'an dernier, c'est-à-
dire entre la Rivière Liard et la
Côte. Dans ce voyage Mme Henry

et sa fille étaient accompagnées

de six hommes et de 29 chevaux.

Elles ont fait euviron 200 milles

portefeuille dans le gouvernement
provincial, avait reçu une balle
d'arme à feu au cours d’une as-
semblée tumultueuse, dans le com-
té de Gaspé-eud, oùil fait la cam-
pagne en faveur de M. Alexandre

A ce sujet, le ministre a adres-
sé hier soir le message suivant
À la Presse Canadienne.

On m'informe par téléphone

Chandler. C'est abaolument
faux. Je suis bien en vie et en
excellente santé.

JOHN-HALL KELLY

Suivant d'autres renseignements
émanant de Chandler, il appert
qu'une motte de neige a été tirée
dans la direction de l'hon. M.
Kelly, au cours de cette assem
blée, qui fut asses mouvementés,
nous dit-on. Mais les manifestants de Québec qu’une nouvelle a

 

ITINERAIRE DE

H circule une certaine ru-
meur parla ville à l'effet que
M. J.-A. Gagnon serait for-
cé de se retirer de la lutte
électorale.

L'itinéraire que nous don-
nons ici mettra fin à cette

 

étaient le petit nombre.

M. J-A GAGNON
CANDIDAT LIBERAL-TASCHEREAU

ST-ETIENNE

Demain soir à 8 heures.

ST-HENRI

Dimanche après la messe.du gouvernement à la * Chambre ° .

des Lords, le vicomte Halifax, se- |<" (randeBretagne, en France pour la Belgique CITE DE LEVIS à pied ; rumeuret aura pour objetwrétaire de In Guerre, prenne sa|** ©Jtalie, visita ensuite l'im- REA Bion — [d'en faite circuler une autre,|ST-LAMBERTplace miense pare appartenant au sémi-| M. Armand Brassard, directeur HOREAU DE COTISATIONS On reguit l'homme selon l'es-|à savoir que M. ].-A. Ga- .Co n naire dont pendant un temps le[du Jardin zoologique de Charles. ieRRONFRE“Ri prit qu'il porte, on le reconduit|gnon, candidat libéral-Tas- Dimanche après les vêpresOu prédit que William Ormsby-[cardinal Verdier fut supérieur.

|

[boure, Qué, annonce le départ! {PH 28 mit brutes ot demi areadeve[Selon l'esprit qu'il a montré. chereau, reste dans la lutte ST-ROMUALDcommissaire des Son Eminence a nusai rendu vi- pour la Belgique de deux oursons|

 

tisntions siégera (uo ptendre of prendre en
Proverbe russe.

 

 

jusqu'au bout, c'est-à-dire
Gore, premier v } mousidération les pisintes portées contre le rh
Travaux, deviendra secrétaire delsite à Mgr Henri Boudrillart, pré-lcanadiens, cadeau du “zoo” defersiiariondencits detre,telve re jusqu'à la grande victoire| Dimanche soir à 8 heures
lu Guerre et que ss place seralsident de l'Institut Catholiqué À [Charlesbourg au ‘‘zoo” de Bru- 19, Sénérat,de verceution“etoitesjestures. qu'il remportera le 25 no-jdans la salle d’Expositionprise par Lord Winterton. Paris, et il l'informa que le Pape xelles. L'an dernier deux petits turllement Hinposées, de In dite Cité de Lévis

bout l'atinee focale 198-36.
Les dites plnintes seront entrodues à In dite

Maison à vendre ‘ vembre prochain. régionale.

"a

autres Pie XI avait décidé de le créer fours noirs du Canada ont aussi été Voici l'itinéraire de M
Ou croit savoir que les ydate, où à toutes autres dutes nuxquelles le

  ministres conserveront leurs por-[eardinal au prochain consistoire. Jenvoyés au Jardin roulogiquePiayartespairantes muivantinblrs Gagnon: LAUZO
tefeuilles et que des sièges seront(eee

|

d'Anvers. Leur suceds u été ig,bikesdire vrsentes ditescal Maison seule, située à 71, rue CHARNY N(trouvés en temps et lieu pour M.
Rameay McDonald, lord président

secrétaire des Colonies, battu grand que le directeur du Jardin tous deux dans l’électien générale du conseil, et son fils, Malcolm, du 14 novembre. -
de Bruxelles, M. Henry, a voulu
s'en procurer.  Lévis, le 21 novembre 1906.

LIONEL LEMIEUX,

Gre@ier du Bureau de Cotisations.

Wolfe, à vendre à bonnes condi-

tions. S'adresser à 71, rue Wolfs,
Lévis.
 Demain soir à 8 heures, au

Garage Marcoux.

Dimanche soir, à 8 heures,
dans la salle du Collège de
Lauzon.
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J'aurais été

la cuisine

PEER ECEOECENENERE (12.00 *Oreb. de Frank Dailey
N N C.B. 8.
3 [$12.30 Orch. Freddic Bergin —
3 RN C.B.8.
N RE 100 L'Heure Bulove.

N N SAME,
N RE 800 Haud Music
S A8 805 Nouvelles la Presse
EEE EEE EEE 820 Musique que vous simores

VENDREDI 83U Chansons françaises.

8.00 Les événements sociaux 8.25 Sommaire
5.15 Odette Oligny 9.00 Bandwagon — CL. B. 8,
5.30 Le programme du foyer 945 ‘Men of Munbattan cas.

690 Drames vécus 9.55 Nouvelles press-radio —

6,15 Nouveautés instrumentales C. B. 8.
625 L'heure récréative 10.00 L'Association des Aveugles

700 L'Heure ‘‘Bulova” 10.15 Variétés.
700 “Revue sportive 10.45 Ouverture de la Bourse
7.06 Chansons françaises. 11,00 Bervice rapide,
705 La curd de village. 11.30 Emission du eonservatoire
7.0 “Lasy Den-The Minstrel de musique de Cincinnati.

Man, CBS. — CBS,
800 L'Heure provinciale 12.00 L'Heure BULOVA.
9.00 L'Heure “Bulova” 12.00 Catelli présente.

901 Hollywood Hotel—C. B. 8|121
10.00 Variétés tu Le programme
10.15 “Alex, Lajoie et bh. S70 ours de ‘a bourse
10.30 Commenteursur Laguerre 1255 Mercuriale des produits

1045 J. Hule, ténor. — CBS. Jaitiers,
11,00 L'heure BULOVA.
11.00 Le reporter sportif Molson Contre la TOUX...
11,05 *‘Nouvelles ls Presse médicomentées avec
11.15 L'orcheutre Vin St-Geurge desIngr$dients dv

1130 J. Freeman, et vreh.--C.B.S :

1145 Talent on parade. PASTILLES
       

 

 

   

   

LEVIS, VENDREDL 22 NOVEMBRE 1938.

 

(De la ferraille
| qui a son prix 
i M. L. (, Thompson, gérant des
magasins du Canadien National,

dans un article publié dans le Ca-
‘padian Nations! Railways Maga-
"gine dit que la ferruitle vendue
l’an dernier par le réseau national

u rapporté plus de #2,500,000 et
Les Soeurs Tell. — CBS. qu'à lu fin de l’année il restait en-
Le programme Bee Hive. lcore quelques $800,000 de vieux

fer à vendre. Pour atteindre ce
total on & démoli environ 400
Vieux wagons par semaine. Ces

Wagons ne pouvaient plus servir
antrement ét on cn à tiré ainsi le
meilleur parti possible,
——Rmm.=

L'homme ne meurt pas, il

tue. — Dr Froissac.

  

||EREELG 1045 Nouvelle do ls Pres Ca
~ nadienne

Vous tes- M9 [11.00 L'Houre Oyma
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“Vi l'empreinte laisse un pneu

your de Ps atts. La bande de
roulement sers encore antidérapante pen-
dant longtemps ... et le pneu est encore
bon pour ua grand nombre de milles.

  
 
 

“Depuis quelques semaines, j'ai pris
l'empreinte d'un grand nombre de pneus
Goodyear . » « qui sontla propriété d'auto-
mobilites de votre propre voisinage.
“Venez les voir. Vous aurez la preuve

du bon service des Goodyear . . . un
service économique.
“Et si vous êtes un propriétaire de

Goodyear, venez pour que jo prenne
l’empreinte de voa pneus .. .

il

euffit de
deux ou troie minutes pour cela, et
l’opération est intéressante.”

Vous avez le choix de
Six Pnéus Goodyear
Choisissez le moins cher, le Speedway,

le Pathfinder de prix moyen, oule fameux
G3 All-Weather, Te ont tous faits e
t iers is et en t
prit à 6plis P et touspint
Nouveaux prix réduits sur tous lesPneus
Goodyear.

DEPOSITAIRE

cocFYEAR
DE CHOIX =

“JE VOUS DONNERAI LA

Preuve + 9 9

DU LONG
MILLAGE

r

 

Obtenez lu preuve de
longue durée avant

d'acheter

Le dépositaire Goodyear de
votre voisinage vous mone
trern l'épreuve au “papier
crôpé”. Elle prouve les qua-
lités de tenue de route et an-
lidérupantes de ln fameuse
bande de roulement losangée
de Goodyear. Tel que l’ont
prosté les empreintes de mil-
lers pneus Goodyear, cette
bande se voit encere, méine
apeio Un long service dur.
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Rafraichissent
autant que le bain

SAVEZ-VOUS qu’un aliment de la nature des Flocons de Blé d'Inde Kellogg
procure une sensation rafraîchissante et confortable, durant les chaleurs?

Ce confort est durable, parce qu'il vient de l'intérieur. Tout en
fournissant une abondante énergie, les Flocons de Blé d'inde Kellogg sont
si facilement assimilables qu’ils ne réchauffent pas.

Alors, pour votre agrément, régalez-vous des Flocons Kellogg, au lieu
de mets chauds et lourds. Aux enfants, pour leur souper, donnez de ces
flocons croquants et salutaires, et ils en dormiront mieux,

Rafraichissants pour le lunch comme pour le déjeuner, Servez avec du
lait ou de La crème, et ajoutez des fruits ou du miel. Toujours frais comme
à la sortie du four. Ni cuisson, ni ennui pour leur

London, Ontario.

préparation. L'un des aliments les plus économiques
ot los plus commodes. Fabriqués par Kellogg, à

 



Nous voilà arrivés à l'année 1769, alors que nous rencontrons lun autre groupe de volontaires s'enrôla. il partit de

LEVIS, VENDREDI, 22 NOVEMBRE 1938.

wr“REPRODUIT DES RECHERCHES
HISTORIQUES

(mee)

 

“une autre petite maison sise rue Saint-Paul, tenant par

derrière, en profondeur, au terrain cy-dessus vendu, d'un cô-

té au Sr Ignace Hubert Lacroix et d'autre au Sr Ran-

ger” (2).
Ces deux maisons furent vendues 19,000 livres tournois,

c'est-à-dire environ $3,150.00 de notre munnaie. La transac-

tion avait eu lieu en septembre, Le 15 uctubre, Orillat rece-

vait quittance. En 1764, Orillat et Compagnie ne firent au-

cun engagement. En 1705, le nom de Jeau Orillat n'appa-

rait pas non plus. Cependant, on y rencontre celuide Pierre

Cardinal et compagnie, Sans aucun doute, la société n'avait

pas été dissoute. C'était seulement l'autre partenaire qui em-

bauchait. Dix-sept engagements furent faits au cours de

cette année-là. Durant 1766, rien. C'est sur la fin de cette

année, vu au commencement de 1767, qu'Orillat perdit sa

fenune.
A partir de 1767, la compagnie Orillat et Cardinal sem-

ble avoir été dissoute. Du moins, le nom d'Orillat apparaît

seul. Le 7 juin, Jean-Baptiste Jetté etautres s'engagent à
Orillat pour aller aux Illinois. En avril de la même année,
Orillat se porte acquéreur d'une autre propriété (1). Il ar-

rondissait ainsi son lopin de terre sur la rue Saint-Françuis.

Cette nouvelle tranche faisait le coin des rues Saint-Sacre-

ment et Saint-François. Quelques muis plus tard, le 29 août,

il se remariait à Thérèse-Amable Viger. Elle était la fille

de René Viger, ancien charpentier du Roi, et de Marie-Anne

Lefebvre, Elle était âgée de 31 ans.
Pour 1768, le rôle ne donne qu’un engagement. C’est ce-

lui de Michel Amelot pour le poste de Michillimakinac. Som-

nes-nousici en présence d’un commerce qui périclite ou d’ar-

chives disparues?

Orillat et Cerré

La société Orillat et Cardinal avait donc été dissoute.

LA MEILLEURE MEDECINE DE FAMILLE

LES PILULES RACINIERES
INDIENNES DU DR MORSE

Los Pliules Kacinières ludiennes du Dr Morse <emploient depuis

au delà d'un dewl-sidcle. C'est ut essui qui vient de prouver leur va-

teur. Ces Pilules ont guéri des dizaines de milliers de persunnes dans
le monde civilisé: ceux qui dévenpéraient même de leur «as ont êté ra-

menée à la santé et ne fout gue faire ia lousuge de ces Pilules

LES PILULES RACINIERES
INDIENNES DU DR MORSE

sot faites de racines, de piantes et d'herbes que l'on cultive dans des

Jardine, et ce, au bénéfice de l'humanité soufrante. Elles agissent di-
rectement dans le Saug, l'Estomac, le Foin et les Rognone. Elles déra-
einent le mai. Un essai convaincre les plus sceptiques de le valeur des

PILULES RACINIERES
INDIENNES DU DR MORSE

Ellesguérissent In BILIOSITE, la MAUVAI SE DIGESTION Ia

CUNSTIPATION, le FOIR et les MALADIES de: RIMINONS. Wiles

constituent un excellent Purificateur de Sang. Twas les Phurma-"ens

et les Marchands, dans toutes les localités, les vendent au prr- Ae

26 cts. On peut se les procurer par la malle. en payant d'avanes «

franco le port, eù s'adressant À

THE W. M. CUMSTOCK CU, Limited, Breckville, Canads   
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Tapas déjà aperçu, entrant au restaurant pour
fon lunch, une des jolies sténos du bureau
assise seule à une table —

le nou d'Orillat avec celui de Gabriel Cerré. Orillat a-t-it

été l'assucié de Cerre? LL,

Parti de bonne heure pour l'Ouest (1), Cerré avait été

Louis. Après son départ pour les pays d'en haut, en 1753,il

ne revint à Montréal que pour les besoins de sun commerce.

Ainsi l'on voit qu'il y' fait quelques engagements. Le 15

août 1707, par exemple, il engage Jacques\'iau et aûttes pour

aller aux Ninois. En 1775, il fait Faire ses engagements
|par Jean-Baptiste Desgrüselliers, ‘‘agissaiit plus le sr Gabriel

Cerres”. En 1777,il est à Montréal et fait des engagements
devant le notaire Panet (2). Tr

; Mais Cerré a pu être en société avec Orillat, sans pour

lcela résider à Montréal. TI pouvait écouler là-bas les mar-
chandises dont Orillat chargeait ses canots. En retour, il
s'uceupait du troc des fuarrures. Quoiqu'il en soit, monsieur

Audet à mis à jour un permis de voyage accordé à Orillat et
Cerré (1). Ce permis porte la date du 22 juin 1769. 11 a
été émis par le gouverneur Carleton et porte le visa et con-

trescing des autorités militaires de Montréal. Orillat seul
signe. Ce permis était pour douze hommuies et deux canots,
Deux jours auparavant, le 20 juin, six de ces hommes avaient

été embauchés devant Panet par Orillat. !ls étaient: Alexis
Beauduin, Antoine et Pierre Caya (2), Joseph Lafontaine,
Louis Laltissonnière et Antoine Marchand. Qui avaient en-
gagé les six autres?

Apres 1709, il semble que Cerré et Orillat trafiquérent
chacun pour leur compte. En 1770 (3), il n'existe qu’un en-
gagement fait par Orillat. C'est celui de Jacques Roubidou,
le 10 mars, “pour aller à Chagagou”.

Si nous additionnons maintenant les engagements faits
par Orillat, de 1757 à 1770, nous avons le tableau suivant:

1757 — 10 engagements 1761 — 7 “
1762 — 4 *
1763 — 62 “
1765 — 17 “
1767 — nombre non indiqué.
1768 — 1 engagement.
1769 — 6 engagements.
1770 — 1 engagement.

Ia Maison Fortier et Orillat

Orillat s'associa blentôt à Pierre Fortier. Ce nouveau
{partenaire était déjà un personnage en vue à Montréal. Ce
qui nous permet de supposer qu’Orillat lui-même devait avoir
acquis quelque importance.

Quelques mots seulement sur Fortier. Il faisait le com-
merce des fourrures depuis plusieurs années. En 1765, on
trouve des engagements faits par le sieur Fortier et compa-
gnie. [En 1707 et en 1769, il acquiert la presque totalité du
fief de Plle Bizard (1). Dans les années qui suivirent, il fut
mélé à toutes les activités commerciales et politiques du pays.
[1 est nommé juge de paix, vers 1779, En 1792, lors des
élections du premier parlement, on essaie de l’amener à se
porter candidat (2).

Orillat lui aussi abandonnait parfois les préoccupations
de son négoce pour se méler de politique nationale. En 1773,
par exemple, une pétition “des divers habitants catholiques
romains de la province de Québec” fut adressée au Roi (3).
Cette pétition, d'après Masères, fut le prélude de l'Acte de.
Québec. Le nom d'Orillat.s’y trouve, associé à ceux de la
noblesse et de la meilleure bourgeoisie.

 
La Guerre de 1775

Orillat était en société avec Fortier quand la guerre de
1775 éclata. Cetteguerre fut un désastre pour lui. Il fut
parmi les premiers à courir aux armes. Mais son zèle lui
coûta bien cher. Fait prisonnier, il fut emmené en exil et
ne revint chez lui que trois ans plus tard, brisé et malade.
quante volontaires canadiens sous le commandement du lieu-
tenant Samuel Makaye, officier de distinction pour prendre
possession du fort St-Jean — qui l'ont gardé jusqu’à ce qu’il
y eut été envoyé des truupes de Québec, pour y faire des re-

A la deuxième alerte, le 7 septembre,| tranchements” (1).

 
 

malheureusement, la situation se complique quand
la femme, que lu ne croyais pas en ville, entre souda
jet s'asseoit à la table d'en face |
 PA Pa ;
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Ta'pas déjà essayé la BLACK HORSE?
Ca donne parfois de l'inspiration pour trouver
une bonne excuse a la maison | 25%

   
 

Dites simplement-
* Bière

BLACK

à différentes époques, négociant à Naskaskia, Peuria et Saint--

  

Montréal pour St-Jean environ cent vingt volontaires de la
ville, tous canadiens sous le commandement de M. de Lon-
gueuil. — Dans le nombre il y avait plusicurs négociants ri-
ehes qui abandonnèrent leurs familles et leurs commerces. Les
marchande anglais refusèrent d'y aller nettement” (2). Nous
croyons qu'Orillat fit partie du premier groupe qui partit en
mat. Le texte de Sanguinet, qu'on va lire plus loin, nous au-
torise à le croire.

De toute manière, le séjour d'Orillat à Saint-Jean tut de
courte durée. Le 14 septembre, en effet, c'est-à-dire quelques
jours après l'investissement du fort, Orillat s'acheminait
vers Saint-Denis. Il était porteur d'un message pacificateur
du gouverneur Carleton. Toute la région du Bas-Richelieu
s'était soulevée en faveur des Américains. “James Livings-
ton, Jérémie Dugandperruquier, et Loizeau forgeron, qui de-
meuraient dans la Rivière Chambly -— rent révoîter quel
ques habitants de la Pointe-Olivier, € se décleréreut leurs
chefs—et formèrent un petit camp à cette pointe—-vis-à-vis
du fort Chambly—d'environ quarante à cinquante hommes. Le Général Guy Carleton leur envoya une ammistie, s'ils vou-
laient rentrer dans leur devoir, par le Se Jean Ori nr

à été va-

   

chand de Montréal — et Léveitlé — qui avaieut déj
luntaires à Se-Jean” C1).

(à suivie)

TSI)
D'ECONOMIE

de Notre Dome de Quebce

Bureau principal: No 21, St-Jean, Québec

EXCLUSIVEMENT

QUEBEC kr LEVIS
Les quatorse bureaux de LA CAISSE D'ECONOMIE

sont situés à QUEBEC et LEVIS, et offrent toutes les faci-
lités voulues pour la petite épargne.

Les dépôts de 25 cents #t en mentant sont acceptés.
Attention spéciale donnée aux dépôts reçus par la malle.

SUCCURSALES A LEVIS
RUE COMMERCIALE, No 103, (au bas de la Côte) ;

AVENUE BEGIN, No 20, (sur la Côte); cette succursale
est ouverte le jour aux heures ordinaires et les Sansedis
Soirs de 7 hrs A 8.30 hrs.

COFFRETS DE SURETE
COFFRETS DE SURETE à louer au BUREAU

PRINCIPAL et aux SUCCURSALES pour la garde de dé-
bentures, doouments importants, bijoux et autres valeurs.

LA CAISSE D'ECONOMIE, en raison de sa charte
et de la nature de ses opérations, offre à ses déposants des
Garanties exceptionnelles.

  

B Villa Saint-Martin.

  
) Heure Catholique

 

Lu causerie religiense à l’Heu-

Eire catholique du 24 novembre, or.

ganisée par le Comité des Oeu-

vres catholiques de Montréal,
Blsous le distingué patronage de 8.
Exe. Myr Gauthier, sera donnée
par le R. 1. Brouillet, SF, de la

IL commente-

Lata une page de l'Evangile:
8 Chanandenne,

Cotte canserie commence a 5h.

6 précises. A 51,20 récital d'orgue.
A 5h45 eauserie sur l'intention

de l'Apostolat de la l'rière pour

8) le mois de déceubre par le R. P.
| Alexandre Dugré, SJ. assistant

lirecteur du Messager Canadien.

LE QUOTIDIEN
41, Avenue Bégim, Lévis

‘Le Quotidien” eat la propriète
g ide In Compagnie de Publication
E de Lévis. Le Journal est publ
B|et édité par 1a Compagnie de Pw

# |blication de Lévis, au No. 41 Ave-
t inne Bégin, Lévis. .…

J.-A. GAGNON i |P. PIOHETTE, Président. Gérant
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Echos d'Afrique

LE PETIT GRAIN

:mon vocabulaire s'enriehissait des

‘finesses de leur langue. je ga-
jumais du terrain dans leur confi.

 

A CHARNY

ASSEMBLEE  LIBERALE

 

DEMAIN SOIR A 8 HEURES

dan (Vicarist de Ouaghadou-
eos).

Pou de temps après mon arri-
vée à Koupéle, je fus chargée de
l’éecle des potits garçons.

“Je vous confie ces enfant, me
dit notre Vénéré Vieaire Aposto-
lique, faites-en de bons chrétiens ;
ri Dieu écoute mes prières. Il se
choisira parmi eux des apôtres
qui évangéliseront leurs frères.”
Lo ne fut pas sans une réelle

émotion que j'entrai dans mes

: . et aujourd'hui je puis dire
DE SENEVE Lontoute vérité qu'fissont “miens”

LEVIS, VENDREDI, 23 NOVEMBRE 1938.
échappé de la brousse. Passaps-
wendé arrive un matin en retard
à l'éeole. Encore peu habitué ot
naturellement timide, il tâche de
se faufller à sa place sans être

(Par Soeur André-Marie, des es préceuter ves enfants qui,
Missionnaires de Notre-Dame
d'Afrique missionnaire au Sou-! croquer.

Permettez-moi done de vous uperqu: Passapswendé, est-ce que
vous l'ou ne dit pas bonjour à la Sueur?

L'enfagy approche, et se plaçant
bien eu fade dv moi, fait une pro.

Voiel d’sbord le benjamin de le fonde génuflexion. Tout la gent
bande, qui répond au beau nom écolière rit sous cape, notre petit
de Dieudonné. Petite tête entière- #Mi comprend qu'il s'estfourvoyé
ment rasée, à l'exception d'un il se ravise et trace un grand si-
minee toupet de cheveux qui me. me de croix. Eclat de rire géné
uace le ciel (dernier eri de la mo-, "81! Coci se passait au début;
de on pays Mossi); front réveur, Maintenaut Passapewendé ait
petit nez retroussé, bouche ouver. COMment on pratique le politesse
ite en ‘‘o”, avec cela deux grande Chez les Blancs.
! veux pensifs, qui ont l'air de vous y Te ne dois jus oublier maître
jinterroger. C’est en effet un pen- Jacques, qui est sans contredit
seur que notre Dieudonné, et un|l'un des plus intéressants de la
warçon réfléchi; toujours attentif, bande. Menu, nerveux, avec du
aux leguns, il ne consent à ouvrir) Vif argent dans les velnes. Jae

n'en doutes pas, vout gentils à

 

EN FOULE!
ee 
 

DANS LE GARAGE MARCOUX

J-AMEDEE GAGNON
CANDIDAT LIBERAL-TASCEZREAU

et plusieurs autres orateurs distingués adresseront

la parole.

EN FOULE! EN FOULE   
 

une cinquantaine de petits né-
grillons de toutes tailles, avec

des yeux brillants comme des es-
earboucles, attentifs, curieux,
épiant le moindre geste. De ma-:
tériel scolaire, il n’y en avait

nouvelles fonetions. Ila étaient 13; 2a bouche que loraqu’il sait parfai-

tement la sienne.

Préa de lui est le gros Kips.
Grand et fort, le regard étinee-
lant. Kipsa. arrive tout droit de
la brousse. Son costume eut som-
maire: un long couteau dans un point ; celui qui avait été conunan-

dé eu Europe reposait tranquil-‘
lement dans une gare quelconque!

de la Côte d'Ivoire.
maintes recherches, je fuis par

Quelques livres et quelques ardoi-
ses vinrent augmenter notre tré-
sor; le R. P. Supérieur fit ensuite
polir un tableau noir dans le mur
au moyen de terre glaise. C'était
presque du luxe! De tables, il ne
pouvait en être question: de

bancs, moins encore; mes écoliers
s'assoient par terre sans plus de
façon.

vant servir de tableau de lecture. |

étui de cuir rouge suspendu à la
ceinture lui donne un air farou-

Après de the. Certainement Kipss. ne fait
pas vez délices de TA, B, C, les

découvrir quelques feuilles poy.!'andonnées daus ls, brousse à la
poursuite de quelque. gazelle lui
iraient beaucoup mieux. TI a ce-
pendant un goût prononcé pour

le chant grégorig ef passe ses

récréations 4 exdércet le ‘‘Kyrie”
de 1a Messe des Anges. Qui sait
si le Bon Dieu n’a pas ses desseins
sur ce petit sauvageon?

Polyearpe et Michel sont deux
frères inséparables. quand on voit
l'un, on sait que l’autre n’est pas
loin. Lorsque Michel reçoit un

Aux difficultés d'ordre matériel. bon point, Polyearpe lui donne
wen vient-il pas une autre nonjune tape amicale sur l’épaule, et

» [Moins réelle; mes négrillons nelson visage s’épanouit en un large
savaient pas un mot de français,|sonrire. Si c’est le grand frère

ques est bien doué du côté de l’in-
telligence et de la mémoire; une
certaine délicatesse de sentiment,
une grande bonté de cour, per-
mettent de fonder sur lui de xé-
rieuses espérances,

Parfois j'aperçois quelques vi-
sages allongés ; les regards de mes
petits écoliers ve perdent dans le
vide, sans doute; ils pensent à la
brousse, ils vegretteut le temps
heureux où, libre comme l'air ile
couraient à l'aventure ou se repo-
ssient tranquillement sous un ar-
bre. Hélas! les temps sont bien
changés: adieu les courses folles,
le doux farniente ; il faut travail-
ler s'appliquer, réfléchir. Pauvres
petits gars qui voyez en ce mo-
ment que l'effort à donner… un
jour viendra où vous goûterez le
fruit de votre peine, et vous ver-
rez alors combien il est délicieux.
Que de fois vous voyant ainsi.

légers, insouciants, je pense à ces
paroles de Jésus a ls Samaritaine
"Si tu savais le don de Dieu”)...
Si vous saviez, petits écoliers noirs

 

ces choses ne vous est pas encore

donnée: seul Dieu peut faire en.
tendre à votre coëur son appel
souverain. L'homme peut bien
planter, arroser, Dieu seul doune
la vie à ce germe béni qui s’ap-
pelle la vocation.

Embrassant du regard la peti-
te troupe sur laquelle repose no-
tre espoir, un point d'interroga-
tion se pose parfois dans mon es-

prit; ‘‘Lesquels parmi ces enfants
Dieu se choisira-t-ilt” Et la ré-
ponse jaillit de mon coeur, spon-
tanée, vive, brûlante comme une
prière; Tous; oui mon Dieu, pre-
nez-les tous!
Mais les âmes ont leur prix, et

quel doit être celui d'une Ame de
prétrel.. A tous ceux qui le sa-
vent et comprennent l’importance
de la formation d’un clergé indi-
wène, à tous ceux qui désirent le
règne de Dieu, je demande l’au-
mône de la prière et du sacrifice
afin que le bon Maître fasse croi-
tre dans le coeur de ceal&hfants la
semence qu’y dépose ahaque jour
humble Soeur Missionnaire,
À la vérité cette once eat

bien petite, mais si ¥g Seigneur
lui donne l'accroissemétt, elle de-
viendra un grand arbre qui s’é-
tendra au loin, et les oiseaux du
viel viendront s’abriter sous ses
rameaux.
PS.--Les Soeurs Missionnaires de

N.-D. d’Afrique (Soeurs Blan-
ches) ont une Procure à 32
rue Fraser, Lévis, et un pos-
tulat pour les aspirantes mis-
sionnaires à Québec, Chemin
Gomin. 

Que l’on veuille retracer des fi-

;. |Bures ou des scènes que nous

avons pu oublier, nous reeupéronsmés, tous beaux, ouverts i | a 4
; {par l’oeil les contours révélateurs

quelque inunense aurore. Le A
{de telle personnalité ou de tel évé-

—8. P |
nement.

LES YEUX
Bleus vu nuirs. tous a

Les yeux sont le mirvir de l’à- i Lo
me ob se refldtent les impressions, [a beuuté de l'oeil dépend de
lexzplns variées, Rien ne peut [8 conformation, de sa couleur, de

tromper l'oeil puisqu'il est le sens !** grandeur et de son expression
physiologique le plus révélateur ef c'est ce dernier caruetére qui

et le plus perspicace. Le rayon vi- compte le plus. L expression est
suel frappe directement la pelli- l'éclair d’une vie intelligente ; elle
sule photographique de lu mémoi- seule l'emporte sur le plus bean,

re où s'imprègnent les muiudres| Yerbe: elle peut sourire ou pleu-
reflets des choses entrevues et étu-|lEF, ÉRaYer où atfrister, sympathi-
diées. C’est un organe indispensa- 7 “tt bafouer. L'ueil est encore

 

Pour conserver à l'oeil sa frai-
cheur et su vivacité, il faut lui

donner les suins nécessaires.
comme le baigner tous les jours

uvec de l’eau chaude et froide.
S'il est sujet à la rugosité, vous

waver qui employer de l'huile
minérale ou le baigner avec une

solution d'acide borique.

De plus il ne faut jamais lire
ou coudre dans une lumière insuf-
fisante ou encore dans un tram ou

automobile, parce que l’inscilla-
tion empéche & loeil de se fixer.
Si votre oeil est toujours fatigué

tien de mjeux que de passer chez
un oetliste pour l'examen de vo-ble-au bonheur des visions terres- l* plus bel instrument du © fivt”

: innocent où coupable!  tre oeil.
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LES CANADIENS ET LEURS INDUSTRIES—ET LEUR BANQUE

| . LE COMMERCE DE GROS ET DE DÉTAIL »

Le DÉTAILLANT:— “Vous m'avez toujours
accordé toutes facilités sur mes achats, M. le
facturier, et m'avez aicsi mis de fournir à mes
slienes les produits les meilleurs et les plus récents,

éside à toutes les opérations. Nos clients ou bieg
Manu- Fehérent comptant où bien jouissent d'un bon crédit.

La plupare d'entre cux unt des compres de chèque
ou d'épargne à la Banque et sont sûrs de pouvoir
payer À l'échéance avant même d'effectuer leurs

et moi-même dans les premiers
temps, c’est avec peine que je bal-
butiais quelques mots de leur lan-

mes professeurs; A mesure que

ene: mes petits écoliers se Fone] en guise de félicitations!

 

qui a obtenu un bonne note. petitjquelle destinée vous est offerte,
Michel s'empare du gros orteil de[ quel trésor est mis à la portée de
son aîné et le secoue énergique-| Votre muin, quels horizons si vous

le voulez vous seront découverts
Mais l’intelligence de

 
Voyez maintenant ce nouvel un jour!
— —

 

- Pour le chrétien, comme pour
tus, la mort est bien l'agonie, le
rile, le dernier hoquet, le cercueil,
la fosse, la pelletée de torre, le ea-
lavre, la poussière .. Mais, pour
‘¢ croyant, par-dessus ce specta-
“le funèbre, il y en a un autre: un
“appel qui se fait entendre, une
Îme qui monte, des bras qui se
tendent, un Dieu qui se penche et
nous emporte dans la béatitude de son éternité—Mgr Baunard.
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“ Chacun connaît le problème que constitue su pays Vavilissement des prix des produit: icoles. Mais, en sebasant our l'année 1913, les prix des produits de la ferme n'ont jamais & aussi bas ooreede Is gasoline. De 1913 à 1920, le prix de la gasoline
+

fut loin de s'élever su niveau

graphique sont basés sus des chiffres publiés par l'Office fédéral de la

t, depuis 1920, ce prix n'a presque pas cessé de décroitre. Les renseignements donnés
Statistique.

COMMERCE LOYAL .
Popuis Maquante-quatre ans qu'elle exis,

toujours fais bon accuell aux
dans l'incérée des ouvriers et des

Ladustries basiques. Elle n'a jamais eu de dé-
ses ds. Ells à toujours pur

salaires équi Elle à accru les
res de loisir de son personnel pour augmenter
’embauchage. Elle a organisé en sa faveur des
pensions de vieillesse, ainsi que des bénéfices en
cas de maladie et au décès, parce qu’elle estime
que le travailleur et les personnes à sa charge

ces mesures de protection.

L’ Oil s'est toujours
avec le consommateur, Elle 6

cou lement amélioré la qualité ec baissé Les
rix de ses produits. Elle a consacré des mil,
ions à Is présentation et à Le distribudon de
ces pour qu'on puisse se
partout,

En 1934, I'l

da. Cette somme peut vous

proportionnellement coun
ceux des produits de la

ial Oil a gagaé $3,023,400.12
avec sa fabrication et ss distribution au Cans-

paraltre considérable
mais, pour l'obtenir, l’Imperial Oil due fabri-

L'Imperial Oil s'est coujours appliquée à crai-
que et vendre pour $82,841,311.15. Le mar-

qui, pendant toute une année, aurait ven-
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      sppliqués à
  

    
    les procures

    
  
   

   
et j'ai respecté vus conditions de paiement assez
pulleinent, aussi, n'est-ce past”

LE MANUFACTURIER—"Oui, Depuis plusi-
eurs années, pus relations sont claires et mutuel-
lement avantagcuses. Nous prisons votre clientèle

aet vous semblez aimer nos façons d'agir.
d'sutions pu, vous le savez sans doute, être aussi
coulant en fait de crédit, si notre propre crédie n'était
aussi solide à la Banque de Montréal. La Banque
nous autorise à empruntér des sommes importantes
pendant nus périodes d'activité, parce que notre
situation financière est bonne que notre trésorerie
est excellente et que nous avons la réputation de
payer promptement nus traites et nos emprunts.

LE DÉTAILLANT:— ‘Cette idée de
solide est à ta base du succès dans le commerce et

achacs à crédie.”

Quelques-unes des facilités que la Banque offre au
Nous commerce: dépôts commerciaux, comptes d'épargne

pour chients et employés; garde des valeurs et duc u-
ments; exompte du papier de commerce; prêts sus
billets ce récépissés d'encrepôe; lettres de crédit;
transferts télégraphiques de fonds; finacment des
expurtations et importations et des opérations inté-
rieures ; tenscignements sur la clientèle étrangère et
nationale; achat et vente de devises à terme; file
télégraphiques spéciaux reliant aux principaux
marchés des changes et permettant d'agir vite; ser-

crédit vie national par l'intermédiaire de plus de 500
succursales.

BANQUE DE MONTRÉAL
FONDÉE EN 1817 +

SERVICE DE BANQUE MODERNE ET EFFICIENT . .
—

SIÈGE SOCIAL, MONTRÉAL !

. FRUIT DE tin ANNÉES DE FRUCTUEUSES OPÉRATIONS
—_

 

ter loyalement avec l'industrie collatérale et ses
concurrents. Ce qui le prouve, c’est qu’elle n'a
jamais été engagée dans un procès important.
Elle a toujours eu pour principe que les seules
opérations commerciales satisfaisentes sont cel-
les qui profitent raisonnablement à toutes les
parties en cause. Elle n'a jamais réclamé rien
d'océreux à autrui

  

    IMPERIAL OIL LIMITED

PRODUITS

L'EMBLÈME d'un (IMPERIAL
* kk

   

 

du pour $3280 de marchandises et réalisé un
profit de $300 ne serait pas considéré comme

 

très prospère. En somme, les recettes nettes de
paper Oil ne furent relativement pas plus

él quecelles de ce marchand,

L'Imperial Oil met de la loyauté en tout: fa-
brication, mesure et vente. C'est là, pense-t-elle,
Je secret du succès.
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